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La Droite a déjà désigné son candidat, l’utra-libéral et ultra-réac Fillon. Bientôt, ce sera le PS. Sur les rangs, 3 
candidats aussi peu enthousiasmants les uns que les autres ; outre Valls (qu’on ne prend pas la peine d’introduire), 
Montebourg qui tente son retour avec un mélange de protectionnisme et d’égocentrisme, ou Benoit Hamon, de 
la pseudo-gauche frondeuse du PS, qui n’a, ne l’oublions pas, soutenu malgré tout les gouvernements Hollande 
jusqu’au bout... Rien d’intéressant de ce côté là pour les prolétaires.
Ce dont débattent en fait les candidats à l’élection présidentielle, c’est des solutions pour renforcer le capitalisme 
et l’impérialisme français dans la guerre économique internationale que les capitalistes se livrent entre eux. Ils 
veulent nous faire croire que les ouvriers, les prolétaires de France ont intérêt à soutenir leurs patrons et leur 
gouvernement dans cette guerre. Mais plus cette guerre entre capitalistes sera féroce, plus les capitalistes mèneront 
contre nous une autre guerre pour durcir notre exploitation. Le Capitalisme sans Plan social, ça n’existe pas.

On le voit dans la Santé. Déjà, avec l’épidémie de grippe, le gouvernement ne peut masquer la situation terrible 
dans laquelle il a plongé les hôpitaux. Pour l’État, notre santé est un poids, car il nous considère avant tout comme 
de la main d’œuvre dont il faudrait réduire le coût. La grève des travailleuses et travailleurs de la Santé à la Clinique 
de l’Ormeau à Tarbes est admirable. Ils ont tout notre soutien ! Leur lutte est aussi la notre, notre santé, nous la 
payons à la sueur de notre front.
Avec les « Accords de compétitivité » signés entre le patronat et les syndicats à Renault et PSA (Peugeot-Citroën), 
on fait croire aux ouvriers qu’il faudrait accepter de se serrer la ceinture quelques temps, puis que tout ira mieux 
grâce à ça ; mais entre temps, quelle dose de pénibilité, de stress, de fatigue, de vie familiale dégradée en plus pour 
de vagues promesses  ? Le Capitalisme est nécessairement un système économique en crise, qui pousse à un 
concurrence toujours plus dure, à la ruine inévitable des uns pour que les autres survivent un peu plus longtemps.
Ces dernières semaines nous avons été scandalisés par l’iniquité de la justice de classe : pendant que l’agriculteur 
Cédric Herrou était condamné à de la prison avec sursis pour ses sentiments fraternels vis-à-vis des migrants, que 
les ouvriers de Goodyear l’étaient à de la prison ferme pour avoir défendu leur emploi, Christine Lagarde, elle, est 
dispensée de peine pour avoir offert 400 millions d’euros à Bernard Tapie, escroc de service de la Ve République 
pourrissante. C’est donc cela la Justice ? 

Toujours plus d’exploitation, toujours plus de répression. Les deux vont ensemble, l’une se sert de l’autre. Face au 
souffle réactionnaire qui oriente la politique bourgeoisie, construisons notre camps social ; soutenons les travailleurs 
en lutte dans la santé, l’automobile, et ailleurs ; manifestons notre soutien aux travailleurs sans-papiers, aux migrants. 
Dans la guerre économique que nos exploiteurs se mènent entre eux, défendons nos intérêts de 
classe, qui sont incompatibles avec les intérêts de nos patrons.

LA GUERRE ÉCONOMIQUE ?

NON MERCI !



Les restructurations se poursuivent dans tous les 
secteurs économiques, une vague après l’autre, année 
après année, ce n’est jamais fini, jamais de bout au 
tunnel de l’exploitation.
Même dans les secteurs où tout va bien  ! Airbus  ? 
Carnet de commande plein pour dix ans, et une 
annonce de 1000 licenciements, c’est la guerre 
permanente avec Boeing. Le Chantier Naval STX de 
Saint-Nazaire  ? Carnet de commande plein jusqu’en 
2020, mais la maison mère sud-coréenne va mal, le 
chantier va être revendu à l’italien Fincantieri, avec 
crainte sur les doublons, les transferts de technologies. 
La Santé  ? Pas de problème de «  charge », il y aura 
toujours des accouchements, des malades, des anciens 
à s’occuper, mais les restructurations font rage dans les 
cliniques, les maisons de retraites, les complémentaires 
santé. Et qu’on ne nous dise pas que cela ne concerne 
que le privé, qu’il suffit de nationaliser : dans ces trois 
exemples, l’Etat est directement impliqué, actionnaire 
ou administrateur…
Sans parler de la nouvelle loi Travail, qui va désormais 
autoriser les licenciements préventifs quand le chiffre 
d’affaire diminue…

VOILÀ LA RÉALITÉ ÉCONOMIQUE, CELLE 
QUE NOUS SUBISSONS TOUS LES JOURS.

Ce qui dirige le monde capitaliste, ce n’est pas la 
méchanceté des patrons, pas leur bêtise ou leur 
incompétence, c’est la concurrence  mondialisée, la 
guerre économique généralisée.
Les entreprises sont propriété des actionnaires, 

qui recherchent la rentabilité maximum. Et si les 
profits deviennent trop faibles, soit on restructure 
(licenciements, précarité, flexibilité, pénibilité…), soit 
on va voir ailleurs : en même temps que PSA fermait 
l’usine d’Aulnay, il investissait ans les maisons de 
retraite et les cliniques (groupe Orpéa), car aujourd’hui 
le secteur de la santé est une grosse vache à lait avec 
des profits bien juteux, garantis par l’Etat, et dans un 
secteur « prisonniers » non délocalisable…
C’est la réalité du capitalisme.
Ce qui compte pour eux, ce n’est pas la quantité de 
profit, c’est la rentabilité qu’il rapporte : toujours plus 
que celle des concurrents, pour gagner les marchés. 
On appelle ça le taux de profit.

MAIS IL SORT D’OÙ CE TAUX DE PROFIT ?

Bien sûr des progrès technologiques, qui nécessitent 
des investissements de plus en plus lourds d’où 
dettes et remboursement. De l’étranglement de la 
sous-traitance qui doit à son tour restructurer pour 
conserver des marchés, il se trouvera toujours des 
patrons voyous pour proposer moins cher et rafler 
les marchés. ET bien sûr exploitation des travailleurs : 
baisse des salaires (comme dans la santé), précarité 
extrême (travailleurs détachés – comme à STX, sans-
papiers comme dans le bâtiment), augmentation de 
l’intensité du travail (pénibilité, souffrance, stress), 
flexibilité des horaires etc.
Le taux de profit, il sort directement du taux 
d’exploitation des travailleurs.
C’est-à-dire que la guerre économique entre 

EN FINIR AVEC LA GUERRE ÉCONOMIQUE ET SON MONDE !
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HOLLANDE DIGNE CONTINUATEUR DE LA FRANÇAFRIQUE !

[...] Il ne peut y avoir d’intervention 
humanitaire, « solidaire et confiante » 
de la part d’une armée impérialiste. La 
Françafrique a deux bras, le commerce 
et l’armée, pour conserver sa zone de 
domination et les intérêts qui vont avec. Et 
même quand les intérêts économiques ne 
sont pas directs, comme lors du génocide 
au Rwanda en 1994, la France impérialiste 
sait intervenir pour défendre ses positions 
face aux concurrents anglosaxons. Qu’a 
fait Hollande pour faciliter les procès 

internationaux en cours contre les militaires 
français de l’opération Turquoise, et surtout 
des opérations antérieures Noroît et 
Amaryllis qui ont clairement soutenu les 
génocidaires ? Les présidents se succèdent, 
la Françafrique reste, les sommets africains 
s’enchaînent, avec les mêmes objectifs. Ne 
restons pas silencieux ! Un peuple qui en 
opprime d’autres ne peut pas être libre ! 
[...]

Notre déclaration en intégralité :
http://www.vp-partisan.org/article1712.html



capitalistes, la concurrence mondialisée, elles se 
doublent nécessairement de la guerre sociale contre 
les travailleurs, toujours plus féroce. Et là, c’est de notre 
vie qu’il s’agit  ! Autrement dit, la guerre sociale pour 
nos intérêts, c’est la guerre contre les règles du « jeu » 
capitaliste !

ET LÀ, GROS SILENCE AU NIVEAU
DES POLITIQUES…

D’un côté, Fillon, Hollande, Valls et la loi Travail, Macron 
sont bien clairs et disent la vérité des capitalistes  : il 
faut accepter les règles du jeu, on n’a pas le choix, il faut 
s’adapter, plus d’exploitation pour augmenter les profits 
et défendre les monopoles français dans la compétition 
mondialisée. On connaît, on a déjà donné, on sait ce 
que ça donne.
De l’autre, ceux qui ne disent pas grand-chose de 
l’exploitation, et en particulier pas comment ils 
vont défendre les travailleurs dans la concurrence 
mondiale… Par contre, ils prétendent avoir des 
solutions, via le patriotisme économique, la fermeture 
des frontières, le nationalisme, à la sauce Trump. Mais 
regardons les choses et l’état de l’économie mondiale : 
Renault est en Roumanie, SFR en Tunisie, Toyota à 
Valenciennes, ils jouent déjà tous à un Monopoly à 
l’échelle mondiale et le protectionnisme est dépassé. 
Imaginons qu’un pays ferme ses frontières, les 
répercussions en cascade  ??? Montebourg a échoué 
avec Mittal et Goodyear, Mélenchon et Le Pen agitent 
le drapeau sans nous expliquer comment ils vont faire – 
évidemment ! Ils soufflent un écran de fumée pour nous 
faire croire qu’il suffit de refuser Bruxelles ou les traités 
internationaux… Illusions, illusions… Nous n’avons 
pas de temps à perdre et de nouvelles déceptions à 
accumuler avec ces nationalistes patriotes…

Alors  ? L’interdiction des licenciements  ? Interdire le 
travail de nuit, l’intérim ou le travail à la chaîne ? Là ce 
serait la guerre à l’exploitation, belles idées. Et le taux de 
profit, la concurrence capitaliste, la mondialisation on en 
fait quoi ? Les bourgeois ils vont faire quoi ? Au mieux 
aller voir ailleurs où l’herbe est plus verte, au pire se 
débarrasser des naïfs et imposer leur ordre par la force, 
armée, police justice réunies, plus raisonnablement 
simplement les faire changer en les étranglant comme 
ils ont fait avec Tsipras en Grèce. Avec le capitalisme, 
même un gouvernement très progressiste devrait soit 
se soumettre, soit se démettre…

CE QUE NOUS VOULONS
C’EST CHANGER DE SYSTÈME :

•	 La Coopération et pas la concurrence qui ne fait 
que dégâts et gaspillages

•	 La satisfaction des besoins de la grande masse des 
travailleurs, et pas celle du profit – ce qui veut 
dire choix centralisé des productions utiles – sans 
gaspillages (dans tous les domaines), une production 
respectueuse des ressources naturelles, 

•	 Le contrôle d’un Etat ouvrier sur toute l’économie, 
et pas seulement la nationalisation des entreprises 
une par une, pour pouvoir au contraire choisir, 
gérer, décider des priorités, tailler dans le vif des 
projets inutiles, grands ou petits.

•	 Changer les conditions du travail, en finir avec la 
destruction du corps et de l’esprit des travailleurs, 
en finir avec la division entre ceux qui réfléchissent 
et qui décident d’un côté, ceux qui se taisent et 
travaillent de l’autre. Tout le monde manuel, tout le 
monde intellectuel !

•	 Travailler tous, moins et autrement. Voilà un résumé 
de ce que nous voulons, au service des travailleurs 
et de tout le peuple

•	 L’Internationalisme et l’amitié entre les peuples, la 
libre circulation et les échanges égalitaires et pas le 
pillage des matières premières (uranium, pétrole ou 
coltan pour les téléphones portables), les murs de 
barbelés, le chauvinisme et nationalisme

Nous voulons une vraie Révolution et elle 
commence par la prise du pouvoir par la classe 
ouvrière et le peuple ! Nous prendrons  l’Etat, nous 
le bouleverserons de fond en comble pour en faire le 
quartier général de la reconstruction économique à 
notre service, une fois que nous aurons pris le pouvoir 
et changé les règles du jeu, une fois que nous aurons 
mis à bas le capitalisme !

EN FINIR AVEC LA GUERRE ÉCONOMIQUE ET SON MONDE !

COMPTE PERSONNEL D’ACTIVITÉ :

ATTENTION DANGER !

Le CPA, c’est la logique de l’individualisation capitaliste 
poussée à l’extrême, l’outil technique moderne et 
centralisé pour une gestion plus flexible et plus précaire 
de la force de travail, la plus étroitement adaptée aux 
exigences du marché et de l’exploitation… C’est l’huile 
essentielle de l’exploitation au cas par cas !
Voir sur : http://ouvalacgt.over-blog.com/2017/01/compte-
personnel-d-activite-attention-danger.html



L’OCML Voie Prolétarienne,
ce que nous sommes :

Pour recevoir gratuitement

Inscrivez-vous à notre infolettre sur 

VP-PARTISAN.ORG

Il n’est pas possible de soutenir à la fois les 
opprimés et leurs oppresseurs. Lettre ouverte 
aux organisations progressistes, révolutionnaires, 
ainsi qu’aux médias alternatifs et militants.
 
La coalition que forment les organisations de combat 
kurdes est la seule à œuvrer à une lutte résolue pour 
le progrès, l’égalité, et pour chasser les impérialistes. Et 
ce, que ce soit au Rojava (Kurdistan Syrien) au Bakur 
(Kurdistan de Turquie), sur leur terre, tout comme 
pour l’émancipation générale des peuples de Syrie et 
de Turquie. (...)
L’occident, et au premier rang la France, condamne le 
régime de Bachar Al-Assad pour des motifs hypocrites, 
camouflant une opposition géopolitique avec la Russie. 
Lorsque la famille Assad était une bonne cliente de la 
France, celle-ci ne tarissait pas d’éloge au sujet du régime.  
Certains groupes militants pensent qu’il faut appliquer 
alors, mécaniquement, le fait que l’ennemi de notre 
ennemi est notre allié. Ils soutiennent alors Bachar 
Al-Assad comme un rempart contre l’obscurantisme, 
comme un chef de file de l’anti-impérialisme. En somme, 
ils nient que Bachar Al-Assad est un simple agent de 
la Russie au Moyen-Orient, une marionnette des 
ambitions Irano-Russes dans l’orient de la Méditerranée. 
Soutenir le régime de Bachar Al-Assad, c’est célébrer 
l’impérialisme Russe, c’est célébrer faussement les 
BRICS comme étant la révolution mondiale, c’est se 
mettre à la solde d’une réaction contre une autre. Pire 
encore, certains souhaitent l’union de la France et de la 
Russie dans cette affaire, niant par là même le caractère 
criminel de l’impérialisme français, et souhaitant 
simplement qu’ils s’alignent sur un autre camp. (…)
L’Armée Syrienne Libre n’est pas unie idéologiquement, 
elle est une ligue de diverses organisations allant de 
démocrates sincères jusqu’à des obscurantistes virulents. 
Le fait est qu’il existe des lignes progressistes au sein 
de l’Armée Syrienne Libre, c’est indéniable. Mais elles 
ont fait le choix de se mettre à la remorque des agents 

les plus réactionnaires de la coalition. Elles ont jeté par 
dessus bord leur indépendance politique pour se mettre 
eu ligne aux cotés d’Al-Qaïda et des obscurantistes. 
Elles ont abandonné toute stratégie en devenant des 
mercenaires de la Turquie, des USA et de la France. (...) 

Nous affirmons qu’il est impossible de pouvoir jouer sur 
les deux tableaux et de pouvoir défiler sous le pavillon 
d’une clique de bandits au service des intérêts de la Turquie. 
Qu’il est impossible de pouvoir saluer la lutte des YPG – 
YPJ – TIKKO et de marcher avec leurs bourreaux. Qu’il 
est impossible de prétendre combattre l’impérialisme 
et ses ramifications tout en soutenant ses agents. 
Quelques soient les raisons invoquées, quelque soit la 
faction obscure soutenue par les groupes soi-disant 
révolutionnaires, soutenir toute branche de l’ASL, c’est 
marcher avec l’AKP et ses sbires. C’est marcher avec 
les bourreaux du peuple kurde. (...)

VIVE LA LUTTE DU PEUPLE KURDE ET DE SES 

ALLIÉS POUR LA LIBERTÉ !

A BAS LE RÉGIME FASCISTE D’ERDOGAN ET LES 

LAQUAIS DES IMPÉRIALISTES !

VIVENT LES VOLONTAIRES INTERNATIONAUX QUI 

COMBATTENT AUX CÔTÉS DES KURDES !

 
Premiers signataires : Maison de la Mésopotamie ; Unité 
Communiste - Lyon ; OCML VP ; OC- FR ; JC Lyon ; 
UPML (Paris) ; YDG - Nouvelle Jeunesse Démocratique.
Participer ou signer ? Solidarite.Kurdistan@gmail.com

L’intégralité de la déclaration en ligne : http://www.vp-
partisan.org/article1708.html

Guerre en Syrie et au Kurdistan
LETTRE OUVERTE POUR SORTIR DE LA CONFUSION


